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repertoire, mais ä vrai dire, nos trois bibliographes sont eux-memes sortis de ce strict
cadre en dressant dans leur introduetion toute une statistique de la produetion
«romanesque» et en publiant des tableaux et des graphiques sur l'evolution de cette
produetion (editions originales, reeditions, traductions), sur la provenance des
traductions (par langues), sur la dimension des ouvrages, sur les divers modes narratifs
et meme sur les lieux servant de cadre aux recits (479 se passent en Grande-Bretagne
contre 155 seulement en Italie!).

Enfin, j'aurais souhaite quant ä moi que les auteurs donnent dans un appendice la
liste alphabetique des ouvrages qu'ils avaient tenus en mains et qu'ils avaient deeide
apres examen de ne pas inclure dans la bibliographie du «genre romanesque». Ce
catalogue negatif aurait pu rendre lui aussi des Services.

Ce sont lä d'ailleurs des complements qui pourront peut-etre figurer dans le
Supplement que l'on prepare. Quant au livre tel qu'il est, il compte dejä au nombre
des principaux ouvrages de reference dont se sert le dix-huitiemiste. Dans leur
preface, les trois auteurs declarent non sans modestie qu'en ce debut de Fere des
ordinateurs et de l'informatique, leur travail «en est reste au Stade artisanal»: que
Fon permette ä un descendant d'horlogers d'attester ici que leur ceuvre presente en
effet les qualites inimitables de solidite et de bienfacture des produits auxquels
l'homme a su consacrer patiemment son temps, sa peine et son amour du metier.

Geneve Jean-Daniel Candaux

Yves Giraud, Bibliographie du roman epistolaire en France des origines ä 1842.
Fribourg (Suisse), Editions universitaires, 1977. In-8°, 139 p. (SEGES, Textes et
etudes philologiques et litteraires publies par la Faculte des Lettres de FUniversite
de Fribourg Suisse, 23).

L'idee etait bonne de dresser une bibliographie aussi complete que possible du
roman epistolaire francais ä travers les siecles. En effet. Finventaire publie voici dix
ans par M. Francois Jost1 n'est qu'une liste de titres. sans aucune indication d'edi-
tion, et ne pretend nullement ä Fexhaustivite. La bibliographie de M. Laurent
Versini, qui date de 1968 egalement2, est limitee au XVIIIe siecle et ne pretend pas
non plus etre complete, bien qu'elle totalise 290 titres de romans epistolaires et 105
titres d'heroi'des.

Le present ouvrage decrit par ordre chronologique, et ä l'interieur de chaque
annee par ordre alphabetique des auteurs, quelque 730 ceuvres anterieures ä 1842,
annee de la publication des Memoires de deux jeunes maries d'Honore de Balzac,
«dont Favant-propos enregistre la disparition, au moins provisoire, du roman par
lettres». Chaque notice donne le nom de l'auteur et, cas echeant, celui du tradueteur
(l'un et l'autre restitues au besoin), le titre de l'ouvrage, Fadresse, la date, le format et
la pagination des editions reperees (les reeditions ne sont donc pas mentionnees ä
leur date, mais seulement ä la suite de l'edition originale). Cinq ouvrages non dates
sont decrits en appendice. Un double index alphabetique, Fun des auteurs et traduc-
teurs, l'autre des titres, complete la bibliographie.

Tel qu'il est. c'est ä dire sans aucune analyse de contenu ni aueun releve des noms
de lieux ou de personnages, ce travail aurait pu neanmoins etre des plus utiles. Mais
1 «Un inventaire: essai bibliographique du roman epistolaire» dans ses Essais de litterature

comparee. 11: Europaeana. lere serie. Fribourg (Suisse), 1968, p. 380-402.
2 Laclos et la tradition, essai sur les sources et la technique des «Liaisons dangereuses». Paris.

1968, p. 645-664.
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en verite, ne s'improvise pas bibliographe qui veut - et pour resoudre les problemes
que posent Felaboration et la presentation d'une teile bibliographie, «la bonne
humeur cordiale» ne suffit maniiestement pas.

II est regrettable tout d'abord que M. Giraud ait cru devoir meler aux romans
d'autres ouvrages ecrits et publies sous forme epistolaire, tels que manuels de
correspondance, heroi'des, epitres en vers, pamphlets politiques ou religieux, recueils de
lettres authentiques, recits de voyage, etc. II ne suffisait pas d'avoir fait imprimer les
notices relatives ä ces ouvrages en caracteres plus petits pour ecarter les risques de
confusion3 que ce melange comportait. On voit mal au demeurant l'interet que peut
avoir un chercheur qui s'interesse aux romans epistolaires ä trouver dans une
bibliographie qui se veut specialisee les Lettres sur les Anglois et les Francois de Beat
Ludwig von Muralt (que M. Giraud prenomme d'ailleurs J. Beat), les Lettres ä mon
fils de Mme d'Epinay (dont il fait d'ailleurs une marquise) ou les Lettres ecrites de kt
Montagne de Jean-Jacques Rousseau (dont il ne connait d'ailleurs qu'une seule
edition). A tout prendre, il aurait mieux valu dresser dans un appendice la liste des

ouvrages en forme epistolaire que le bibliographe avait eu des raisons d'exclure de la
bibliographie du roman.

II est regrettable aussi que M. Giraud n'ait pas recouru systematiquement aux
travaux des bibliographes qui Favaient precede. Qu'il ait ignore les bibliographies
d'auteurs de seeond ou de troisieme ordre, tels que Giovanni Paolo Marana (dont
l'ouvrage n'apparait d'ailleurs nulle part ici sous son titre definitif d'Espion turc),
Ange Goudar (dont VEspion chinois date de 1764, et non pas de 1765) ou Mme de

Pont-Wullyamoz (dont le nom prend bien un y et non pas un simple i), passe encore.
Mais comment les bibliographies si connues et partout repandues des ceuvres de
Voltaire, de Le Sage, de Pope, d'Isabelle de Charriere4, de Germaine de Stael, de
George Sand, etc. ont-elles pu lui echapper? Et comment le bibliographe du roman
epistolaire a-t-il fait pour manquer la bibliographie des Liaisons dangereuses5 et

pour ne citer que quatre editions de ce roman fameux dont on savait, il y a un demi-
siecle dejä, qu'il avait ete reedite au moins vingt fois avant 1800? D'ailleurs, lorsque
M. Giraud cite une autre bibliographie (ce qui lui arrive notamment pour les oeuvres
de Bussy-Rabutin, de Guilleragues, de Restif de la Bretonne, de J.-J. Rousseau, de
Goethe et de Senancourt), c'est moins pour en tirer parti que pour y renvoyer glo-
balement le lecteur. La Nouvelle Heloise par exemple ne figure ici qu'avec deux
editions, Foriginale et celle de Daniel Mornet (aujourd'hui depassee), si bien que le
poids du plus celebre roman epistolaire de tous les temps se trouve comme evacue de
cette bibliographie qui, pour d'autres ceuvres moins importantes, enumere jusqu'ä
vingt ou vingt-cinq editions.

II est regrettable encore que M. Giraud n'ait pas pris la peine ni la precaution -
elementaires pourtant dans un travail qui se veut scientifique - de citer ses sources. II

3 Confusions dont M. Giraud lui-meme donne d'ailleurs l'exemple: ainsi les Lettres diverses
recueillies en Suisse, publiees par le comte Fedor Golowkin (1821), sont citees en caracteres
courants, alors qu'il s'agit d'un recueil de lettres de Voltaire, de Mme Necker et d'autres
personnes tout ä fait reelles!

4 En Consultant la bibliographie dressee par Philippe Godet (Madame de Charriere el ses amis,
Geneve, 1906, t. II, p. 401-415), M. Giraud se serait epargne plusieurs bevues, comme d'avoir
place les Lettres de Mistriss Henley avant le Mari sentimental auquel elles repondent ou
encore d'avoir pris les Lettres trouvees dans la neige pour un roman (et qui plus est pour un
«recueil factice»)!

5 Henri Ducup de Saint-Paul, Essai bibliographique sur les deux veritables editions originales des

«Liaisons dangereuses» de Choderlos de Laclos et sur d'autres editions francaises interessantes
de ce roman. Paris, 1928 (extrait du Bulletin du bibliophile).
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a travaille avec son equipe dans la bibliotheque (encore peu connue) du chäteau
d'Oron. il a depouille des catalogues de ventes et de bibliotheques. il a repere ainsi
bon nombre d'ouvrages carieux et rares, voire rarissimes. mais il ne precise jamais
dans ses notices la localisation du ou des exemplaires qu'il a examines. Comment
fera donc le lecteur qui aimerait consulter ä son tour tel ou tel ouvrage que les
catalogues imprimes des grandes bibliotheques ne mentionnent pas? Est-ce donc ainsi
que FUniversite pretend faire avancer les connaissances?

Enfin. sans vouloir insister sur d'autres insuffisances de methode. il faut constater
- mais cette fois-ci ce n'est plus la faute de M. Giraud - que cette bibliographie a

paru malencontreusement ä la veille de la magistrale publication des professeurs
Angus Martin. Vivienne Mylne et Richard Frautschi6 dont les limites chronologiques

coi'ncident avec la grande epoque du roman epistolaire et dont les notices sont
d'une tout autre qualite. C'est ä partir de cet ouvrage fondamental et du repertoire
non moins important de M. Maurice Lever7. que M. Giraud n'a pas pu eonnaitre ä

temps. que l'on pourra reprendre un jour la bibliographie du roman epistolaire et
parvenir ä ce «recensemenl detaille» dont M. Giraud fait pressentir l'utilite.

6 Bibliographie du genre romanesquefrancais. 1751-1800. London-Paris. 1977.
7 La Fielion narrative en prose au XVIIe siecle. repertoire bibliographique du genre romanesque

en France (1600-1700). Paris, 1976.

Geneve Jean-Daniel Candaux

Vom Ancien Regime zur Französischen Revolution. Forschungen und Perspektiven.
Hg. von Ernst Hinrichs, Eberhard Schmitt, Rudolf Vierhaus. Göttingen.
Vandenhoeck & Ruprecht. 1978. 672 S. (Veröffentlichungen des Max-Planck-
Instituts für Geschichte - 55).

Der vorliegende Band vereinigt nicht weniger als 25 Beiträge prominenter Frankreich-

und Revolutionshistoriker, die sich im Mai 1975 zu einem Kolloquium in
Göttingen trafen (Einladungen an Forscher aus der DDR und der Sowjetunion war.
wie das Vorwort meldet, kein Erfolg beschieden). Es geht darin um Kontinuitäten im
weiteren Sinne, um Übergänge, wobei insgesamt dem transrevolutionären Phänomen

der <duree> besondere Beachtung geschenkt wurde. Man kann von einer
Reprise derTocqueville'schen Thematik unter Heranziehung neuer Kriterien und For-
schungsgfelder sprechen. Als ein wesentliches Ergebnis neben anderen tritt hervor,
dass es nicht nur ein Weiterleben des absolutistischen Zentralismus gab. sondern
auch gewisse Traditionen lokaler und regionaler Selbstverwaltung, was vor allem in
den Anfangsjahren der Revolution deutlich wurde. Darauf verweisen etwa die
Beiträge von Jacques Godechot für die Provence, von Daniel Ligou für Burgund. aber
auch von Rolf Reichardt über die Wirkung der Reform der Provinzverwaltung.
Peter Claus Hartmann unterzieht die Steuersysteme Englands und Frankreichs
einem instruktiven Vergleich mit dem Ergebnis, dass die französischen Bauern zwar
eine substantiell geringere Steuerleistung aufbrachten als ihre englischen Kollegen
(was auch durch den geringeren Ertrag ihrer weniger kommerzialisierten Landwirtschaft

bedingt war), dass sie aber durch feudale Lasten und das Bewusstsein der
flagranten Steuerungleichheiten stärker belastet waren, und dass der Fiskus in
Frankreich viel teurer und weniger effizient arbeitete als in England. Ernst Hinrichs
analysiert den Systemkonflikt zwischen Justiz und Administration im ausgehenden
Ancien Regime, David D. Bien geht den Secretaires du Roi, Robert Forster (unter
dem Titel «Seigneurs and their agents») der wichtigen Gruppe der Feudisten nach,
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